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2015 était l’année des anniversaires et commémorations. Le 6 août 1945,  
un bombardier américain B-29 larguait la première bombe à uranium de l’Histoire 
sur Hiroshima. Il y a 60 ans, le 9 juillet 1955, le Manifeste Einstein-Russell nous 
adressait un avertissement sévère d’éminents scientifiques, terrifiés par les dangers 
que représentait le développement des armes nucléaires pour la survie de l’humanité. 
Cette année marquait aussi le 70e anniversaire de la signature de la Charte des 
Nations unies, à San Francisco le 26 juin 1945 : cinglant rappel des défis qui se posent 
à la communauté internationale dans les domaines de la paix et de la sécurité, du 
développement et des droits de l’homme.

C’est dans ces défis que s’inscrivent les travaux du GRIP : en faveur de la construction 
de la paix, de la prévention des conflits et de la sécurité internationale. Des objectifs 
que nous poursuivons avec d’autant plus de détermination que nos gouvernements 
semblent de plus en plus s’enfermer dans une rhétorique exclusivement martiale et 
sécuritaire.

Indubitablement, face aux actes terroristes de ces derniers mois, les réponses doivent 
être fermes et à la hauteur des menaces. Mais elles ne peuvent être exclusivement 
militaires. Elles doivent aussi respecter nos valeurs et tirer les leçons des analyses 
erronées de nos dirigeants dans la gestion militaire des crises récentes, de la Libye à 
la Syrie, sans oublier l’Ukraine. Le GRIP veut participer à la recherche d’alternatives au 
climat de guerre qui s’installe. C’est ce que nous avons fait tout au long de cette année 
2015, et nous continuerons sur cette voie, à travers nos études, analyses, conférences et 
recommandations, dont les pages suivantes vous apporteront un aperçu.

2015 était aussi, pour le GRIP, le défi d’un indispensable redressement financier. Pari 
tenu : nous avons renoué avec un résultat positif et commencé à reconstituer nos fonds 
propres. La vigilance reste de mise, et l’effort ne peut pas se relâcher. Mais l’alliance 
d’une équipe formidable de battants et d’un nombre croissant de sympathisants fidèles 
et généreux nous promet un GRIP un peu plus fort chaque année. Merci à toutes et tous.

Dr. Luc Mampaey
Directeur du GRIP

Composé de vingt collaborateurs permanents et d’un vaste réseau de chercheurs associés, en 
Belgique et à l’étranger, le GRIP a – depuis sa fondation en 1979 – acquis une expertise reconnue 
sur les questions d’armement et de désarmement (production, législation, contrôle des transferts, 
non-prolifération), la prévention et la gestion des conflits (en particulier sur le continent africain), 
l’intégration européenne en matière de défense et de sécurité, et les enjeux stratégiques asiatiques. 

Centre de recherche indépendant, le GRIP est reconnu comme organisation d’éducation permanente 
par la fédération Wallonie-Bruxelles. En tant qu’éditeur, ses nombreuses publications renforcent cette 
démarche de diffusion de l’information.
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DES ALTERNATIVES AU CLIMAT DE GUERRE QUI S’INSTALLE…



Depuis la fin de la Guerre froide, la nature des conflits a progressivement 
évolué, d’inter étatique à intra étatique. Leur lecture est devenue de plus en 
plus complexe : multiplication des acteurs, des dynamiques et des facteurs à 
l’origine de ces conflits. Dès lors, une vision holistique de la sécurité s’impose. 
C’est ce que le GRIP se propose de faire en analysant et en décryptant les 
facteurs en cause, qu’ils soient politiques, sécuritaires, économiques, 
sociaux ou encore environnementaux. 
Grâce à son réseau de chercheurs associés et en collaboration avec des 
organisations de la société civile sub saharienne, l’équipe « Conflits, sécurité 
et gouvernance en Afrique » entend ainsi renforcer la compréhension des 
dynamiques de conflit en Afrique subsaharienne (Afrique centrale, Afrique 
équatoriale et Afrique de l’Ouest). 

        Observatoire pluriannuel des enjeux sociopolitiques  
        et sécuritaires en Afrique équatoriale et dans les îles  
        du golfe de Guinée (2013-2016) 
  
Soutenu par la Direction générale des relations internationales et de la 
stratégie (DGRIS) du ministère de la Défense français, cet observatoire fournit 

une expertise sur les enjeux socio politiques de l’Afrique centrale 
et équatoriale en particulier le Cameroun, le Congo-Brazzaville,  
le Gabon et la Guinée équatoriale. Après avoir 
dressé des monographies des quatre pays 
cibles, les recherches se sont poursuivies cette 

seconde année de l’observatoire sur des thématiques 
transversales  : la diplomatie sous-régionale du Tchad, 
de l’Angola et du Rwanda, des questions relatives à 
l’évolution des armées ou ayant trait aux mutations des 
villes et à l’impact de la hausse du prix du pétrole dans 
cette région… 

CONFLITS, 
SÉCURITÉ ET 
GOUVERNANCE 
EN AFRIQUE 
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Processus de paix au Nord-Mali  
(crédit: Nations unies/Marco Dormino)



Reconnaissant l’importance d’actions dans le domaine de la prévention des 
conflits et la construction de la paix comme compléments aux activités de 
coopération au développement classiques, le ministère de la Coopération et 

de l’action humanitaire du Grand-Duché de Luxembourg 
soutient les activités du GRIP. Essentiellement des analyses 
destinées à assister les autorités publiques dans leurs 
connaissances des problématiques relatives aux régions 
étudiées et à informer et sensibiliser les citoyens. 

Ainsi, le GRIP publie depuis 2010 un Monitoring trimestriel - un précieux 
suivi des éléments clefs de l’actualité en Afrique de l’Ouest et sur les facteurs 
potentiels de crise - ainsi que des Notes d’Analyse portant sur différents 
pays et thèmes transversaux : contextes électoraux, dynamiques sociales 
et de réconciliation, gouvernance des ressources naturelles (pétrole/or),  
les enfants victimes des conflits armés, évolution de Boko Haram, etc.
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      Contribution à l’amélioration de la sécurité humaine,  
      à la prévention des conflits et au renforcement  
      de l’état de droit en Afrique sub-saharienne

Depuis 2002, le GRIP coordonne le 
«Réseau africain francophone sur les 
armes légères pour la prévention des 
conflits et la construction de la paix ». 
Instrument d’échange, de recherche, 
de formation, de publication et de 
diffusion en vue d’aider la société 
civile africaine (francophone) dans 
la lutte contre la prolifération des 
armes légères, le RAFAL compte 
une centaine de membres, répartis 
dans une vingtaine de pays d’Afrique 
centrale et en Afrique de l’Ouest.

RAFAL : Soutien à la société 
civile dans la lutte contre  
la prolifération des ALPC

Patrouille nocturne à Goma  
(Crédit : MONUSCO/Abel Kavanagh)



L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

Cheffe de projet   :   Claire Kupper

Chercheurs  :  Georges Berghezan, Michel Luntumbue, ainsi que de nombreux chercheurs associés, 
présentés sur www.grip.org. 

Après deux premières enquêtes sur les armes 
artisanales menées en collaboration avec la 
société civile, d’abord en Côte d’Ivoire puis 
en RDC dans les provinces du Bandundu et 
du Maniema en 2014, une troisième enquête 
s’est déroulée en 2015 au Cameroun dans les 
régions de l’Ouest et du Nord-Ouest. Comme 
les précédentes, l’enquête au Cameroun 
a ciblé les producteurs, réparateurs et 
détenteurs d’armes à feu artisanales, les 
services de sécurité, les services de santé et 
les autorités traditionnelles. 
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Terrain : Enquêtes sur la filière de fabrication artisanale  
d’armes à feu et son impact sur la violence armée au Cameroun

En 2015, le GRIP a aidé à vulgariser, en diffusant 
une brochure au Rwanda, la Convention de l’Afrique 
centrale pour le contrôle des armes légères et de 
petit calibre, dite Convention de Kinshasa. Après une 
brochure similaire réalisée au Burundi en français et 
kirundi, puis une seconde réalisée au Kivu (RDC) en 
français et swahili, cette troisième brochure, adaptée 
aux évolutions de l’actualité et au contexte rwandais, 
a été publiée dans deux des langues les plus utilisées 
dans le pays : le français et le kinyarwanda.

Cartographie des groupes armés au Katanga

Une équipe d’enquêteurs formés par un collaborateur 
représentant le GRIP a mené une étude au Katanga afin 
d’en répertorier les groupes armés. Ces informations 
récoltées sur le terrain ont été complétées par une 
importante recherche documentaire portant à la fois 
sur des éléments historiques et d’actualité.

Armes en cours de production en Côte d’Ivoire   
(crédit: Seydou Chigata Ouattara/GRIP)



Plus de 875 millions d’armes légères et de petit calibre (ALPC) circulent 
aux quatre coins de la planète et leur prolifération incontrôlée continue de 
détériorer et déstabiliser les conditions nécessaires au développement et 
à la sécurité. En Afrique, on comptabilise quelque 100 millions d’ALPC et  
celles -ci occupent une place centrale dans le déclenchement ou la 
perpétuation de conflits armés ou de tensions.

De nombreuses initiatives contre la prolifération des armes légères et de 
leurs munitions ont vu le jour mais l’inadéquation des mesures de contrôle 
et une mise en œuvre insuffisante favorisent encore trop souvent des 
détournements vers des utilisateurs non autorisés ou la sphère illicite… 

Depuis plus de trente-cinq ans, le GRIP développe une expertise 
internationalement  reconnue en la matière. Celle- ci est régulièrement 
sollicitée dans le cadre des processus internationaux, régionaux et 
nationaux (adoption de traités, de conventions, etc.) en vue de restreindre la 
disponibilité des ALPC et renforcer le contrôle de leurs transferts.

ARMES LÉGÈRES 
ET DE PETIT 
CALIBRE (c
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Cédric Poitevin et An Vranckx ont représenté le GRIP à la première Conférence des 
États parties du Traité sur le commerce des armes à Cancún (Mexique) en août 2015.



Le GRIP et le Small Arms Survey ont été mandatés par le Centre 
régional des Nations unies pour la paix et le désarmement en 
Afrique (UNREC) et le Bureau sous-régional du PNUD pour l’Afrique 
occidentale et centrale pour mener un projet d’évaluation sur les 
armes légères au Sahel et dans les pays limitrophes. 

Mené au Burkina Faso, Cameroun, Mali, Mauritanie, Niger, Nigeria, 
République centrafricaine, Sénégal et Tchad, le projet visait à poser les bases 
initiales pour comprendre la prolifération illicite des armes légères, et ce afin 
de soutenir les efforts des États de la région dans ce domaine. 

      Études sur les armes légères dans neuf pays du Sahel  
      et environnants (août 2015 à janvier 2016)

Évaluation des pratiques de stockage 
d’armes et de munitions en RDC  
(2e semestre 2015)

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

Chef de projet   :   Cédric Poitevin

Chercheurs  :    Mélanie De Groof, Léo Géhin, Christophe Stiernon, Jihan Seniora, Dr. An Vranckx. 7

Le GRIP a mené en collaboration avec 
le Bonn International Center for Conver-
sion (BICC) un projet de recherche sou-
tenu par le Bureau fédéral allemand des 
Affaires étrangères. 
Celui-ci visait à évaluer 
les pratiques de gestion 
des stocks d’armes et de 
munitions en République 
démocratique du Congo, en particulier 
dans la Province de l’Équateur. 
L’évaluation s’inscrit dans un projet 
plus large du gouvernement allemand,  
ce projet visant à renforcer les capacités 
de gestion des stocks en RDC et dans  
plusieurs autres pays africains.

Dépôt d’armes en RDC (crédit: Sean Sutton/MAG)



PRODUCTION 
ET TRANSFERTS 
D’ARMES
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Estimées à 1 676 milliards de dollars en 2015, les dépenses militaires 
mondiales ont augmenté de 19 % au cours des dix dernières années. Mis 
à part les États-Unis ( 3,9 % depuis 2006), la plupart des autres régions du 
monde ont enregistré des hausses significatives sur la même période : +68 % 
sur le continent africain, +75 % en Asie du Sud, +84 % en Amérique centrale 
et Caraïbes…
Les transferts globaux d’armements conventionnels sont à la hausse 
depuis le début des années 2000, et le chiffre d’affaires des 100 principaux 
producteurs d’armement dans le monde avoisine les 400 milliards de 
dollars en 2014. En réplique à ces chiffres qui traduisent la militarisation 
du monde, le GRIP participe activement aux dynamiques de renforcement 
des mécanismes de contrôle et de responsabilisation du commerce des 
armes et des dépenses publiques de défense. Les projets décrits ci-dessous 
s’inscrivent dans cette thématique.

Cellule de veille de l’évolution de la production et des transferts 
d’armes en Belgique, en Europe et dans le monde

Ce projet, soutenu par le gouvernement de la Région wallonne, 
étudie principalement les réglementations et les politiques belges 
et européennes relatives au contrôle des armements (production, 
transferts, courtage, lutte contre les trafics, etc.) et des biens et 
technologies à double usage ; les initiatives internationales de contrôle 
des armements (notamment, le processus des Nations unies sur les 

armes légères et de petit calibre, le TCA) ; le contrôle des armes légères 
et de petit calibre (entre autres, le marquage et le traçage, le contrôle des 
munitions, la détention par les civils) ; les évolutions technologiques et 
industrielles dans le secteur de l’armement ; les données socio économiques 
sur la production et le commerce d’armes en Belgique et dans le monde. 
De plus, le GRIP assure une veille permanente sur l’évolution de la situation 
sécuritaire dans une vingtaine de pays susceptibles de faire l’objet de 
transferts d’armes au départ de la Région wallonne.  Il maintient également 
à jour des bases de données sur les transferts d’armes de la Belgique et sur 
l’industrie belge de l’armement. 

Salon Eurosatory (crédit: Benjamin Vokar/GRIP)



Les embargos sur les armes  
dans le monde entier

En 2015, le GRIP a lancé une base de 
données des embargos internationaux 
sur les armes.  

Librement accessible, celle-ci prés-
ente de manière claire cette matière 
complexe au public (représentants 
gouvernementaux, médias, prati-
ciens, chercheurs, etc.). 

Elle fournit ainsi les informations essentielles pour chaque pays 
ou entité ciblé par un ou plusieurs embargos mis en place par les 
Nations unies ou des organisations régionales.

Les bases de données : quelques clics pour tout savoir sur…

La Belgique et son industrie de l’armement 

En parallèle, le GRIP a revu entièrement et enrichi sa base de données sur l’industrie 
de l’armement en Belgique. Celle-ci présente de manière détaillée les 75 principales 
entreprises actives dans la production d’équipements liés à la défense.

Enfin, le GRIP maintient aussi des 
bases de données complètes sur 
les rapports sur les exportations 
d’armes des entités fédérées de 
Belgique ainsi que des principales 
données en matière de dépenses  
militaires, de production d’armements 
et de transferts d’armements conven-
tionnels dans le monde.

Salon Eurosatory (crédit: Benjamin Vokar/GRIP)

Salon Eurosatory (crédit: Benjamin Vokar/GRIP)
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Le GRIP a reçu le soutien de la Direction générale des relations 
internationales et de la stratégie (DGRIS) du ministère de la 
Défense (France), pour mener une étude sur les dispositifs de 
contrôle des transferts d’armements conventionnels ainsi que 
les capacités à mettre en œuvre le Traité sur le commerce des 

armes au : Burkina Faso, Cameroun, RD Congo, Côte d’Ivoire, Gabon, Mali, 
Mauritanie, Niger, Tchad et Togo. 
Cette étude s’inscrivait dans le cadre des initiatives menées depuis plusieurs 
années par la France afin d’assister les États africains à mettre en œuvre les 
engagements auxquels ils feront face en tant qu’États parties au TCA.

Mise en œuvre du TCA : Évaluation du dispositif de contrôle 
des transferts d’armements d’États d’Afrique subsaharienne 
(septembre 2014 - mars 2015)

Le GRIP et le Small Arms Survey ont obtenu une 
subvention de l’UNSCAR (Facilité des Nations 
unies en soutien à la coopération en matière de 
réglementation sur les armes) pour la conduite 

d’un projet d’aide à l’harmonisation de la mise en œuvre du Programme 
d’action des Nations unies en vue de prévenir, combattre et éliminer le 
commerce illicite des armes légères sous tous ses aspects (PoA) et du Traité 
sur le commerce des armes (TCA).

Ce projet aboutira à l’élaboration de feuilles de 
route pour huit pays sélectionnés. Le projet met 
en lumière les liens entre le PoA et le TCA, avec 
un accent particulier sur les armes légères, 
et contribue au renforcement des capacités 
nationales à appliquer efficacement ces deux 
documents officiels. L’implication des acteurs 
régionaux favorise un engagement accru entre les 
entités régionales et les gouvernements en vue de 
continuer à soutenir les processus nationaux de 
réglementation des armes.

Établir des feuilles de route pour une harmonisation de la mise 
en œuvre du PoA et du TCA (janvier 2015-décembre 2016)

L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

Chef de projet   :   Cédric Poitevin 
Chercheurs  :   Mélanie De Groof, Léo Géhin, Christophe Stiernon, Jihan Seniora, Dr. An Vranckx.

Assemblée générale de l’ONU (crédit: ONU)
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L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

Chef de projet   :   Federico Santopinto 
Chercheur  :  Dr. Luc Mampaey.

Basé à Bruxelles, le GRIP bénéficie d’une position 
privilégiée pour suivre les évolutions de la politique 
étrangère et de défense de l’Union européenne. 

Après avoir abordé le processus d’intégration 
européenne dans les domaines des relations 
extérieures et de la défense, en 2015, le GRIP s’est 
focalisé sur une série de politiques concrètes 
menées par l’UE, telles que l’observation électorale 
dans des contextes conflictuels en Afrique, le 
rôle de l’UE dans les transferts d’armements en 
zones de conflits (Ukraine 2015, Libye 2016) ou 
les relations euro-méditerranéennes.

Les questions d’intégration n’ont néanmoins pas été délaissées, avec un 
article sur la coopération structurée permanente.  En abordant la thématique 
européenne, l’objectif du GRIP demeure cependant inchangé :  montrer les 
limites du processus d’intégration, dans un contexte où, pourtant, cette 
intégration est plus que jamais nécessaire et urgente.  

DÉFENSE ET 
INTÉGRATION 
EUROPÉENNE
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Malgré des avancées dans le domaine du contrôle des armements et une 
réduction substantielle de l’arsenal nucléaire mondial, les programmes de 
modernisation se poursuivent et le nombre de pays dotés de l’arme nucléaire 
s’accroit. Accaparée pas les diplomaties anglo saxonnes et le dogmatisme de 
la dissuasion française, l’état de la réflexion sur les enjeux du désarmement 
nucléaire global est révélateur d’un déficit important de la pensée stratégique 
francophone dans ce domaine. 
Le programme du GRIP a pour objectif de contribuer au processus de 
désarmement nucléaire inscrit dans le Traité de non  prolifération (TNP) par 
le développement et la promotion d’une pensée stratégique alternative.

L’échec des négociations sur le Traité 
de non-prolifération en 2015, la 3e 
conférence sur l’impact humanitaire 
ainsi que le danger nucléaire militaire 
en France et l’accord iranien ont été au 
centre des travaux de recherche en 2015.

Le GRIP a traduit et publié le livre de 
Ward Wilson, Armes nucléaires – Et si 
elles ne servaient à rien ? Cinq mythes     

à déconstruire, qui donna lieu à deux conférences en présence de l’auteur 
et de personnalités du monde académique ou politique, l’une à WBI (mars 
2015), et l’autre au Parlement fédéral (octobre 2015).

Un séminaire sur les perspectives belges et internationales 
du désarmement nucléaire a également été organisé 
conjointement avec le Vlaams Vredesinstituut (VVI) et le 
Stockholm International Peace Research Institute (SIPRI) le 
17 novembre 2015 au Parlement flamand.

DÉSARMEMENT ET 
NON-PROLIFÉRATION 
NUCLÉAIRES 
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L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

   Jean-Marie Collin, Bruno Hellendorff, Maïka Skjønsberg.

Le CAN84 rend hommage aux 
victimes d'Hiroshima et Nagasaki 

(août 2013)



L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

Bruno Hellendorff, Dr. Thierry Kellner.

PAIX ET 
SÉCURITÉ EN 
ASIE-PACIFIQUE

13

Théâtre d’enjeux multiples, l’Asie n’est pas un espace stratégique apaisé : 
les nationalismes exacerbés, la course aux armements, les contentieux 
territoriaux ou les différends maritimes sont des indicateurs de menaces 
à prendre d’autant plus au sérieux qu’il n’existe pas à ce jour d’institutions 
régionales capables d’encadrer d’éventuelles escalades et de donner à cette 
Asie complexe une identité stratégique. 
Cette « transformation du monde » et ses conséquences présentent un intérêt 
majeur pour une Europe qui désarme. Le GRIP ambitionne de développer 
une plateforme sur les enjeux stratégiques asiatiques en Europe. Les sujets 
suivants ont été abordés en 2015 : le Japon comme nouvel exportateur 
d’armements, les dépenses militaires en Asie orientale, la sécurité maritime 
dans l’océan Indien et l’industrie de défense indonésienne.

Pensées stratégiques en Asie du Sud-Est (jusqu’à juillet 2015)

Cette étude, soutenue par la Direction générale des 
relations internationales et de la stratégie 
(DGRIS) du ministère de la Défense (France), visait 

à cartographier l’état de la pensée stratégique au 
sein de quatre pays d’Asie du Sud- Est - l’Indonésie, 

l a Malaisie, Singapour et le Vietnam - et à analyser 
leur environnement institutionnel et idéel ainsi que les 

directions majeures des débats relatifs à l’industrie 
d e défense, les relations aux grandes puissances, la 

sécurité maritime, le terrorisme, la réflexion 
stratégique militaire et sécurité urbaine.

(crédit: Marine nationale française) 

(crédit: Benjamin Vokar/GRIP)



ENVIRONNEMENT, 
CHANGEMENT 
CLIMATIQUE ET 
ENJEUX DE SÉCURITÉ  
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L’ÉQUIPE DE RECHERCHE EN 2015

   Ben Cramer, Bruno Hellendorff, Dr. Luc Mampaey.

 

Actualiser et promouvoir la Convention ENMOD « sur l’interdiction 
d’utiliser des techniques de modification de l’environnement à  des 
fins militaires ou toutes autres fins hostiles », aujourd’hui le seul 
instrument international régissant l’utilisation de technologies 
permettant de modifier artificiellement le climat.  

Nouvel espace de recherche pour le GRIP, les relations entre environnement, 
changement climatique et sécurité internationale sont explorées selon trois 
axes principaux : 

Réduire l’empreinte écologique des activités militaires, une 
question désormais ouvertement abordée dans les rapports 
officiels, notamment du Pentagone, premier consommateur 
d’énergies fossiles aux États-Unis.  L’objectif de la recherche est 
de promouvoir la transparence, de réfléchir aux conditions d’une 
« transition stratégique » à l’instar de la « transition énergétique », 
et à un système de défense de plus faible empreinte écologique. 

Des ressources pour un financement durable du Fonds vert  
et pour aider les pays du Sud à lutter contre  
le changement climatique et ses conséquences sur la 
sécurité et la stabilité régionale. La recherche tentera 
de dégager des options relatives au financement des 
engagements en matière de lutte contre le changement 
climatique, en rappelant que les 100 milliards de dollars 
nécessaires à la dotation du Fonds vert pour le climat 
représentent moins de 6% des 1 676 milliards de 
dollars de dépenses militaires dans le monde en 2015.

(crédit: Getty images)



ÉDITION
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Le GRIP est également une éditeur et publie chaque année 
des livres grand public qui s’inscrivent dans ses objectifs 
d’éducation permanente. Quatre livres ont été  publiés, 
et présentés au public à l’occasion d’une conférence 

réunissant des experts reconnus sur les différents sujets. Ces conférences 
sont généralement organisée grâce au soutien de Wallonie-Bruxelles-
International (WBI). 

Armes nucléaires – Et si elles ne servaient à rien ?  Cinq mythes 
à déconstruire, de Ward Wilson et préfacé par Michel Rocard, 
a entre autres mérites, d’ailleurs souligné par Le Monde, de 
remettre en question le dogme de la dissuasion nucléaire et le 
conformisme de la pensée dominante.
Conférence avec Ward Wilson, Jean-Marie Collin, Samuel 
Legros, Tom Sauer, Luc Barbé (mars 2015, WBI)

« Démocratie ou barbarie » a été notre 
partenaire pour la publication du livre  Le viol, 
une arme de terreur  (préface du docteur 
Mukwege), un ouvrage aux regards croisés 
– du romancier au médecin en passant par 
le journaliste ou le juriste – qui fournit au 
lecteur des clés pour mieux appréhender ce 
phénomène effrayant. 
Une conférence liée à la sortie de l’ouvrage 
et organisée à l’ULB a réuni quelque 250 
participants (octobre 2015).



Dans Juger les multinationales, Eric David et Gabrielle 
Lefèvre examinent quelques-uns des crimes les plus 
significatifs commis par des sociétés transnationales, 
décrivent leur montée en puissance, s’interrogent 
sur le projet de grand marché transatlantique tout 
en rappelant que les multinationales n’échappent 
pas au droit. Préfaces de Jean Ziegler et Ken Loach.  
Conférence à WBI en novembre 2015.

Journaliste, enseignant, et ami 
du GRIP dont il présida le Conseil 
d’administration, Jean-Paul Marthoz 
nous raconte dans Objectif Bastogne 
– Sur les traces des reporters de 
guerre américains  le parcours de 
ces baroudeurs de l’info qui étaient 
à Bastogne, décrit leurs exploits, 
leurs audaces… mais s’interroge plus 
largement sur les leçons que ces 
grandes figures du reportage léguèrent 
à l’histoire du journalisme.  
 
« Cet ouvrage montre de façon éclatante et paradoxale ce que peut et doit 
être le journalisme, au service de l’intérêt général, même en période de grands 
bouleversements », note Jean-Jacques Jespers dans sa préface. Conférence à 
WBI en décembre 2015.

Paul Germain et Jean-Paul Marthoz (à droite)

Le GRIP poursuit une politique active de présence 
sur les stands, lors des conférences, des universités 
d’été, des salons, etc. Les publications du GRIP ont 
ainsi été présentées à 46 reprises en 2015, leur 
offrant une belle visibilité qui contribue aux objectifs 
d’éducation permanente. 
En 2015, plusieurs de ces événements étaient 
aussi liés à la sortie du film L’homme qui répare les 
femmes de Thierry Michel et Colette Braeckman 
(dont le GRIP publia le livre sous le même titre en 
2012, et qui donnera lieu à plusieurs rééditions).

Stands de publications : une belle visibilité

L’ÉQUIPE DU SECTEUR ÉDITION EN 2015

Responsable   :   Marc Schmitz 
Denys Detandt, Danièle Fayer-Stern, Sabine Fiévet, Benjamin Vokar. 16
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Retrouvez les rapports et les comptes 
annuels du GRIP sur notre site. 

Le GRIP est membre de l’Association 
pour une Éthique dans les Récoltes 
de Fonds (AERF, www.vef-aerf.be)

Le GRIP s’engage à communiquer de 
manière transparente sur ses activités, 
sa gestion et l’origine de ses 
ressources.  

BILAN

ORIGINE DES RESSOURCES



Le site internet - www.grip.org - est la vitrine principale 
des activités du GRIP. Mis à jour quotidiennement,  
la plupart des travaux et publications du GRIP peuvent 
y être consultés gratuitement, de même que plusieurs 
bases de données inédites (notamment un outil 
exceptionnel relatif aux embargos sur les armes dans 
le monde). 

Toutes les annonces de nouvelles publications, de 
conférences ou d’autres événements liés aux activités 
du GRIP sont également systématiquement relayées 
sur Facebook, Twitter et LinkedIn. 

Vous préférez lire confortablement les Rapports du 
GRIP sur votre tablette ou smartphone ? 

Depuis fin 2015 c’est possible. Le GRIP est désormais 
présent sur toutes les plateformes numériques : i6doc, 
Amazon (Kindle), FNAC (Kobo), iTunes,  Google Play, 
ePagine, etc.

Rejoignez-nous sur : 

 www.grip.org 

 www.facebook.com/GRIP.1979

 twitter.com/grip_org

Le GRIP, c’est aussi un centre de documentation 
spécialisé, ouvert au public gratuitement et sur 
rendez-vous. Principalement en français et en anglais, 
le fonds documentaire – riche d’environ 14 000 
références bibliographiques – peut aussi être consulté 
depuis le site internet.

L’ÉQUIPE EN 2015

Alain Reisenfeld (documentaliste), Chantal Schamp, (comptabilité), 
Sabine Fiévet, Deyanira Martinez et Denys Detandt (secrétariat)

Une douzaine de chercheurs 
permanents, basés à Bruxelles

Plusieurs dizaines de chercheurs 
associés, en Belgique, en France, 
en Afrique et ailleurs.

L’accueil d’une quinzaine de 
stagiaires venus des principales 
universités de Belgique ou de 
France.

De nombreux voyages et missions 
en 2015 : en Europe mais aussi 
au Cameroun, en Colombie, en 
Côte d’Ivoire, en Indonésie, en 
Mauritanie, au Niger, en RDC, au 
Congo Brazzaville, à Taïwan, etc.

De très nombreuses interviews 
et recensions dans les grands 
médias : BBC, Deutsche Welle, 
RFI, RTBF, Arte, France 24,  
Le Temps, La Libre, Volkskrant, 
France Culture, Notre Afrik,  
Jeune Afrique, Libération, 
Mediapart, Metro…

46 présences sur les stands en 
2015 dont plusieurs à l’étranger

Plus de 80 000 visiteurs sur le site 
(environ 220 000 pages vues)

Plus de 4 000 abonnés  
à nos newsletters

Environ 3 000 abonnés à nos 
réseaux sociaux (Facebook, 
Twitter et Linkedin)

69 publications en 2015  
(4 Rapports, 46 Notes d’Analyse, 
15 Éclairages et 4 livres), et de 
nombreux travaux d’expertises 
dans le cadre des contrats de 
recherche...

LE GRIP
EN QUELQUES CHIFFRES

COMMUNICATION ET RELATIONS 
PUBLIQUES

SITE WEB ET RÉSEAUX SOCIAUX

Le GRIP bénéficie du soutien de  la Fédération Wallonie-
Bruxelles, Service Education permanente



GROUPE DE RECHERCHE
ET D'INFORMATION
SUR LA PAIX ET LA SÉCURITÉ

Le Groupe de recherche et d’information sur la paix 
et la sécurité (GRIP) est un centre de recherche 
indépendant fondé à Bruxelles en 1979.

Composé de vingt membres permanents et d’un 
vaste réseau de chercheurs associés, en Belgique 
et à l’étranger, le GRIP dispose d’une expertise 
reconnue sur les questions d’armement et de 
désarmement (production, législation, contrôle 
des transferts, non-prolifération), la prévention et la 
gestion des conflits (en particulier sur le continent 
africain), l’intégration européenne en matière de 
défense et de sécurité, les enjeux stratégiques 
asiatiques ainsi que la dimension sécuritaire du 
changement climatique.

En tant qu’éditeur, ses nombreuses publications 
renforcent cette démarche de diffusion de 
l’information. En 1990, le GRIP a été désigné 
« Messager de la Paix » par le Secrétaire général de 
l’ONU, Javier Pérez de Cuéllar, en reconnaissance 
de « Sa contribution précieuse à l’action menée en 
faveur de la paix ».

« Mankind’s Struggle for Lasting Peace », par José Vela-Zanetti (République dominicaine)

Chaussée de Louvain, 467
B-1030 Bruxelles
T +32.2.241 84 20
F +32.2.245 19 33
admi@grip.org
www.grip.org

Compte bancaire :
BE87 0001 5912 8294
(BIC : BPOTBEB1)

 : GRIP.1979

 : @grip_org


